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Les sorties laser ne reflètent pas fidèlement les couleurs telles qu’elles paraîtront 
sur le produit fini. Cette épreuve est utilisée à des fins de mise en page seulement

On a tous de bonnes 

questions sur le vaccin

Obtenez toutes les réponses 
à vos questions sur le vaccin à

Le vaccin, un moyen de nous protéger.

Québec.ca/vaccinJEUNE

Même si certains symptômes de la COVID-19 peuvent sembler 
légers, d’autres comme l’essoufflement peuvent durer plusieurs 
mois.  

Bien que les enfants aient moins de risques de développer des 
complications, ils peuvent facilement transmettre le virus. 

La vaccination demeure le meilleur moyen pour protéger votre 
enfant et ses proches.

Pourquoi faire vacciner 
mon enfant s’il court moins 
de risques qu’un adulte 
face à la COVID-19 ?
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STÉPHANIE PARADIS
sparadis@icimedias.ca

SAINT-PIERRE-LES-BECQUETS.  Michael 
Tousignant et sa conjointe, Mariane Lemelin, 
ont fait de l’économie circulaire le mot d’ordre 
de leur entreprise, sans même savoir de quoi 
il s’agissait. En effet, presque tous les déchets 
engendrés par leurs activités professionnelles 
se voient offrir une seconde vie.

«Instinctivement, je le faisais sans savoir que ça 

s’appelait comme ça. Je faisais de l’économie circu-

laire malgré moi!», lance Michael Tousignant. « Je 

crois que ça provient d’une conscience environne-

mentale », ajoute-t-il.

La Scierie sur le Saint-Laurent, petite entreprise 

située à Saint-Pierre-les-Becquets, est née il y a trois 

ans. Des déchets, elle en produit une bonne quantité: 

bran de scie, croûtes de bois, écorce...

Le bran de scie de la Scierie sur le Saint-Laurent 

était auparavant enterré ou tout bonnement aban-

donné plus loin sur les terres des propriétaires. 

« Je ne savais pas quoi faire avec! », mentionne M. 

Tousignant. Aujourd’hui, ce sont des propriétaires 

d’étables et d’écuries de la région qui viennent en 

prendre possession afin d’en faire de la litière pour 

les animaux. Une fois usée, la litière est remise dans 

les champs des agriculteurs. Ainsi, en plus de libérer 

la petite entreprise de Saint-Pierre-les-Becquets de 

cette forme de résidu, elle génère un petit revenu 

supplémentaire en les offrant à faible coût à des 

entreprises voisines.

En retour, Michael Tousignant se porte acquéreur 

de fumier de chèvres d’une étable voisine, car son 

propriétaire n’a pas de terre agricole où utiliser son 

fumier comme engrais. M. Tousignant mélange ce 

fumier avec ses écorces afin d’en faire du compost. 

« Ce n’est pas commercial, car c’est encore en analyse, 

mais ça pourrait le devenir. J’en ai mis dans ma serre 

et dans tous les cas, j’ai mangé de bonnes tomates et 

de bons concombres cet été! », assure-t-il.

Une autre partie des résidus de la scierie est éga-

lement transformée en copeaux par une bleuetière 

avec qui il fait affaire. De son côté, la bleuetière broie 

les résidus pour en faire des copeaux utilisés pour 

aider à la conservation de l’acidité du sol où poussent 

les bleuets.

Quelques acériculteurs de la région vont égale-

ment s’approvisionner en croûtes de bois à la scie-

rie, un combustible prisé, car il brûle rapidement. 

L’an dernier, Michael Tousignant avait dû brûler 70 

paquets qu’il avait en surplus, alors que cette année, 

il n’a que 20 paquets en trop.

Finalement, les résidus qui restent à la scierie sont 

brûlés pour alimenter la fournaise de ses séchoirs à 

bois. « Ça ne me coûte pas beaucoup d’électricité, 

mon chauffage est quasiment gratuit! En un an seu-

lement, on a pu rentabiliser notre investissement de 

départ », se réjouit l’entrepreneur.

À LA RECHERCHE 
D’UN MARCHÉ DE NICHE

La Scierie sur le Saint-Laurent est une entreprise 

de transformation de bois qui tente de valoriser les 

essences que les grosses industries ne prennent pas, 

comme le mélèze, le tremble et le pin blanc.

« Les scieries transforment habituellement de 

l’épinette blanche pour la construction, et le marché 

américain mise sur l’épinette blanche et l’épinette 

noire. Je ne pourrais pas me lancer dans ce marché 

avec la grosseur de notre machinerie. Il faut plutôt 

que j’aille chercher un marché de niche », explique 

Michael Tousignant, copropriétaire de la scierie.

L’entreprise existe depuis un peu plus de trois ans. 

« Au départ, j’ai démarré ça pour m’amuser! On avait 

une terre à bois avec beaucoup de pin blanc. On avait 

fait venir un scieur et on avait été insatisfait du résul-

tat, le bois présentant beaucoup de variations. Avec 

un de mes amis, on s’est dit qu’on pourrait acheter 

notre propre moulin à scie et s’occuper nous-mêmes 

de notre bois! », raconte M. Tousignant. Finalement, 

ses amis réquisitionnaient de plus en plus sa main-

d’œuvre, et c’est ainsi que l’entreprise s’est dévelop-

pée. À ce moment, Michael Tousignant partageait 

son temps entre sa vie familiale et son emploi au 

Nunavut depuis 5 ans. Avec trois enfants et des 

immeubles résidentiels à Trois-Rivières, il a vu une 

belle opportunité d’être plus présent pour sa famille.

M. Tousignant explique que le mélèze est le bois 

idéal pour les projets extérieurs. « C’est un bois qu’on 

compare un peu au cèdre qui est un bois imputres-

cible, c’est-à-dire qui ne pourrit pas ou très peu », 

plaide-t-il.

Pour développer son propre marché, Michael 

Tousignant a également construit deux séchoirs à 

bois dans la structure de véhicules récréatifs en fin 

de vie. Il peut ainsi faire sécher le bois de particuliers 

qui auraient de petits projets qui n’ont pas assez 

d’envergure pour les grandes entreprises. « J’ai des 

téléphones de partout au Québec, parce qu’il n’y a 

personne qui en fait! », lance-t-il.

Les entreprises qui souhaiteraient obtenir du 

soutien pour développer et implanter un système 

d’économie circulaire au sein de leurs activités 

peuvent obtenir le soutien de la Corporation de 

développement durable et de Recyc-Québec qui ont 

mis sur pieds le projet d’Économie circulaire Centre-

du-Québec. Ce service est offert gratuitement.

Donner une seconde 
vie à ses déchets 
industriels

Économie circulaire
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Si vous le pouvez, donnez. 

Pour faire un don de 10 $

textez NOEL au 20222 

guignolee.ca

Personne 
ne devrait 
rester sur 
sa faim
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AMBASSADEURS

NOS  

AMBASSADEURS

Amélie St-Pierre
icimédias

Éric Lachapelle 
VIA 90,5

Isabelle Perron 
Cogeco Média

Myriam Fugère
Bell Média

Marie-Claude 
Paradis-Desfossés 
TVA Trois-Rivières

Billie-Lou Roy
Country Pop 103,1

Nino Mancuso
Country Pop 92,9

Julie Michaud
Le Nouvelliste

Amélie St-Yves 
Noovo Mauricie

Numérisez
pour donner
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 MARIE-EVE  VEILLETTE
meveillette@icimedias.ca

BÉCANCOUR. La  Société acadienne 
 Port-Royal (SAPR) est en attente d’une 
réponse du ministère de la  Culture et des 
 Communications qui pourrait faire une grande 
différence dans son plan d’action. Elle saura 
dans les prochaines semaines si elle bénéficiera 
de l’agrément, un sceau de qualité en matière de 
pratiques muséologiques et de planification, de 
protection et de mise en valeur du patrimoine.

Si elle l’obtient, la  SAPR sera admissible à cer-

tains services et programmes d’aide financière du 

ministère de la  Culture et des  Communications et de 

ses partenaires gouvernementaux  jusque-là inacces-

sibles pour elle.

« L’ancienne directrice générale a fait un travail 

colossal pour qu’on obtienne l’agrément. Elle l’a fait 

en période de pandémie, dans un contexte difficile 

et en solitaire », souligne  France  Désilets, présidente 

du conseil d’administration de la  SAPR. «  Elle a fait 

un excellent travail ; un travail que je n’aurais proba-

blement pas été capable de faire », ajoute  Marie-Ève 

 Bourke, qui lui a succédé au mois d’août, après son 

départ pour un autre emploi.

Une fois l’agrément en poche, l’organisme pourra 

devenir pleinement autonome, indique  Mme  Désilets. 

«  Pour le moment, on dépend de la  Ville de  Bécancour. 

On est heureux du support qu’elle nous donne et 

de la belle relation qu’on a avec elle, mais le but est 

d’obtenir une autonomie. On est rendu là. »

La  Société acadienne  Port-Royal a pour mission 

d’assurer la diffusion, la promotion et le rayon-

nement de l’histoire de l’Acadie et du patrimoine 

acadien régional, étant donné que la région de 

 Bécancour a été une importante terre d’accueil 

pour de nombreux  Acadiens déportés ou ayant fui 

les autorités anglaises. Elle met en valeur l’héritage 

acadien de diverses façons, notamment par le biais 

de son centre d’interprétation dédié au fait acadien 

régional, qui propose des visites guidées, et par la 

mise en valeur de trois bâtiments patrimoniaux, à 

savoir le  Vieux moulin à vent, l’ancien couvent des 

 Sœurs de l’Assomption et la première école du vil-

lage, tenue jadis par les religieuses.

Elle a également développé un centre de docu-

mentation et des ateliers dédiés aux enfants du 

primaire et du secondaire. « L’atelier  Origines a été 

présenté en projet pilote l’an dernier, dans une ving-

taine de classes [du primaire], indique  Mme  Désilets. Il 

comprend une partie historique sur la région et on 

présente des  Acadiens actuels célèbres. Les enfants 

sont aussi invités à renouer avec leurs racines, notam-

ment en faisant un petit arbre généalogique. »

Ces ateliers sont pour le moment l’une des seules 

sources de revenus de la  SAPR, avec la subvention 

de la  Ville de  Bécancour.  Marie-Ève  Bourke les voit 

comme un complément intéressant, voire incon-

tournable, à l’enseignement scolaire. «  Selon nous, 

ils devraient être inclus dans le programme éducatif, 

mais ça, c’est un autre débat »,  évoque-t-elle, regret-

tant que l’histoire acadienne ne soit que survolée en 

classe.

La  SAPR s’est dotée récemment d’un plan d’ac-

tion quinquennal ayant comme prémisse la question 

suivante : «  De quoi aura l’air le musée et la  SAPR en 

2025 ? ». Le conseil d’administration voit une orga-

nisation vivante et en santé, et pour y parvenir, il a 

réfléchi à divers événements et activités à réaliser. Le 

premier événement de la liste était l’activité d’Hal-

loween intitulée «  Les revenants acadiens », qui a 

connu un succès  au-delà des attentes.

L’autre activité figurant au calendrier de 

l’automne était une conférence avec l’auteur de 

descendance acadienne  André-Carl  Vachon, le 

22  novembre, dans le cadre de la  Semaine de la 

généalogie. Enfin, un événement «  Vins et fromages » 

est dans l’air, et quelque chose se prépare également 

pour la semaine de relâche. «  On veut vraiment don-

ner un coup de barre pour rassembler encore plus les 

gens et les familles », conclut  Mme  Bourke.

La Société acadienne Port-Royal voit grand

France Désilets, présidente 
du conseil d’administration 

de la Société acadienne 
Port-Royal. (Photo Facebook)

STÉPHANIE  PARADIS
sparadis@icimedias.ca

BÉCANCOUR. Les ventes de terrains 
vont bon train au  Parc  PME  Jean-Demers de 
 Bécancour. L’entreprise de  Saint-Hyacinthe  JMV 
 Environnement y installera son nouvel entrepôt 
de vrac dès le printemps prochain.

Ce n’est pas un, mais bien trois terrains qu’a acquis 

 JMV  Environnement afin d’y construire un entrepôt 

de 30 000 pieds carrés qui servira à l’ensachage de 

produits industriels en vrac. Selon  Alexandre  Adam 

de  JMV  Environnement, en plus du prix avantageux 

offert par les terrains à  Bécancour, c’est également 

la proximité avec le port et le service ferroviaire de 

la ville qui a convaincu l’entreprise de s’installer au 

 Centre-du-Québec.

« C’est une question de hasard !, lance 

M. Adam. On a beaucoup de clients qui font affaire 

avec le port et le service ferroviaire de  Bécancour. 

C’était donc un incontournable, et avec le port et 

le train qui passe par là, c’était facile pour nous d’y 

implanter quelque chose »,  ajoute-t-il.

L’entreprise avait tout d’abord souhaité s’installer 

dans le  Parc industriel et portuaire de  Bécancour, 

mais les activités de l’entreprise ne correspondaient 

pas à la vocation réservée aux terrains de la  Société 

du parc industriel et portuaire de  Bécancour (SPIPB).

JMV  Environnement devrait commencer la 

construction de son entrepôt au printemps prochain 

pour que tout soit fonctionnel au début de l’été 2022. 

«  On prévoit créer entre 10 et 15 emplois la première 

année », souligne M. Adam.

«  Jusqu’à présent, on a une très bonne collabora-

tion de la  MRC de  Bécancour et de la  Ville. J’ai même 

rencontré d’autres entrepreneurs qui m’ont aiguillé, 

qui m’ont donné des références. La communauté 

semble très accueillante. On a posé des questions 

et on a toujours eu des réponses très rapidement », 

plaide  Alexandre  Adam.

JMV  Environnement œuvre dans plusieurs sec-

teurs d’activité, dont le déneigement, la location et la 

vente de machinerie lourde et le transport spécialisé 

en citerne de vrac.

L’entrée du Parc PME 
Jean-Demers.

JMV Environnement acquiert trois terrains
Parc PME Jean-Demers
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MARIE-EVE VEILLETTE
meveillette@icimedias.ca

NICOLET. L’implantation de l’exposition 
permanente du Centre d’interprétation 
écomaritime de Nicolet accuse du retard. 
L’échéancier prévoyait une inauguration cet 
automne, mais ce sera plutôt fait en 2022.

Quelques défis sont venus brouiller les cartes 

au cours des derniers mois, souligne la mairesse 

Geneviève Dubois: « On a eu quelques difficul-

tés avec la traduction des panneaux, et toutes 

sortes de petites affaires – rien de grave! – se sont 

accumulées ».

Octobre avait été le mois ciblé pour l’inaugu-

ration, mais le délai est maintenant largement 

dépassé. « On était pressé… Mais on est aussi bien 

de faire les choses comme il faut! », philosophe la 

première magistrate, admettant du même souffle 

que la préparation du 350e anniversaire de la Ville, 

en 2022, mobilise aussi, en parallèle, du temps et 

des ressources. Sans avancer de date, elle juge réa-

liste une inauguration « tôt en 2022 ».

MOINS INTERACTIF QUE PRÉVU
La COVID-19 a aussi obligé une révision du 

concept, ajoute-t-elle. «  Au début, c’était très 

interactif. Mais avec la pandémie, on était moins 

à l’aise avec le fait que les gens aient à toucher des 

pitons... », affirme Mme Dubois.

Un volet immersif sera tout de même de la par-

tie, étant donné que c’était un souhait du conseil 

municipal: « Juste des panneaux [d’interprétation], 

c’est un peu dépassé », juge d’ailleurs la mairesse, 

ajoutant que c’est « le niveau d’immersion » qui a 

été revu. À ce sujet, elle mentionne ne pas pouvoir 

donner plus d’information, ne sachant pas, pour le 

moment, « ce sera quoi, au final ».

EXPÉRIENCE MARITIME
La thématique de l’exposition demeure quant 

à elle inchangée. Elle mettra en lumière les parti-

cularités de la navigation sur le fleuve et le métier 

de pilote du Saint-Laurent, en plus de faire un clin 

d’œil aux événements marquants de la navigation. 

La relation de l’humain envers le fleuve Saint-

Laurent et le lac Saint-Pierre sera aussi abordée.

«  On a travaillé ça avec la Corporation des 

pilotes du Saint-Laurent et le Grand conseil des 

nations Waban-Aki. Ils ont collaboré à plusieurs 

panneaux d’interprétation  », souligne Mme 

Dubois.

OUVERT À L’ANNÉE
Une fois inaugurée, l’exposition sera accessible 

à l’année. Les gens pourront la visiter de manière 

autonome. Évidemment, l’endroit sera doté d’un 

système de surveillance pour décourager d’éven-

tuels vandales ou voleurs.

Rappelons que depuis quelques mois déjà, 

les passants et les utilisateurs de la passerelle ont 

accès au bloc sanitaire du bâtiment.

Le Centre d’interprétation écomaritime de Nicolet. (Photo Marie-Eve Veillette)

Centre d’interprétation écomaritime

L’exposition sera inaugurée en 2022
Geneviève  Dubois 
réélue préfète de 
 Nicolet-Yamaska
La mairesse de  Nicolet,  Geneviève  Dubois, 

poursuivra son mandat à la préfecture de la 

 MRC de  Nicolet-Yamaska pour quatre autres 

années. Elle sera du-Febvre, qui a lui aussi été 

reconduit comme préfet adjoint. C’est à l’una-

nimité que les deux représentants ont été 

réélus.

Bécancour : le nouveau 
conseil brise la glace
Les membres du nouveau conseil municipal 

de la  Ville de  Bécancour tenaient la semaine 

dernière leur toute première séance publique 

depuis leur élection le 7 novembre dernier. 

Une trentaine de citoyens étaient présents.

Au terme de la soirée, la mairesse  Lucie  Allard 

s’est dite « très contente » du déroulement 

et « fière de la chimie qui opère déjà » entre 

les membres du conseil (six sur sept sont 

nouveaux).

Nos deux  MRC adoptent 
leur budget 2022
Les  MRC de  Bécancour et de  Nicolet-Yamaska 

ont adopté la semaine dernière des budgets 

de fonctionnement équilibrés d’un peu plus 

de 3 M$ (Bécancour) et 6 M$ ( Nicolet-Yamaska) 

pour l’année 2022. L’élaboration du budget 

annuel permet de planifier les ressources 

humaines, matérielles et financières néces-

saires à la réalisation des mandats et priorités 

de chacune des  MRC. Pour plus de détails, 

consultez le www.lecourriersud.com.

EN BREF

Viens choisir ton sapin!
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Viens choisir ton sapinViens choisir ton sapinViens choisir ton sapin

Quand ?
Samedi 4 décembre 2021 de 10h à 20h

Dimanche 5 décembre 2021 de 10h à 16h

Où ? Centre culturel Larochelle
à Bécancour secteur St-Grégoire

Coût ? 1$ / billet - ARGENT COMPTANT

Tirage ? Dimanche 5 décembre à 16 h

FEZtival des arbres
Des entreprises et organisations locales donnent des arbres de Noël (artificiels) 
entièrement décorés avec des cadeaux. Ceux-ci sont exposés et tirés au sort parmi 

les gens qui auront placés des coupons dans les boîtes des sapins. Chaque gagnant recevra son 

arbre de Noël magnifiquement décoré AINSI que tous les cadeaux placés dans ou sous cet arbre. 

Les profits iront au Transport des personnes de la MRC de Bécancour et au Club des 
Shriners de la Vallée du St-Maurice.
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h à 16h à 16

VALEUR DE  
PLUS DE  

20 000$ 
EN PRIX

Un merci spécial à notre partenaire
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STÉPHANIE PARADIS
sparadis@icimedias.ca

BÉCANCOUR.  « – Je ne voudrais pas être à 

ta place! s’exclama Petit Lapin. La dernière fois 

qu’un loup a voulu manger un proche aidant… 

– Mais de quoi parles-tu? s’impatienta le loup. 

– Du Petit Chaperon rouge, évidemment! Elle 

aidait sa grand-mère en allant lui porter de la 

nourriture. C’était une proche aidante, elle aussi. »

La semaine dernière, l’album jeunesse Une Histoire 

de cœur a été lancé afin de sensibiliser les petits et les 

grands à la proche aidance. C’est grâce à la plume de 

Nancy Montour et aux pinceaux de Nadia Berghella 

que Petit Lapin a vu le jour. À travers son aventure, il 

amène les jeunes à prendre conscience de la réelle 

valeur d’offrir de l’aide à ses proches.

Au fil de ses 24 pages, le conte fait découvrir à la fois 

ce qu’est la réalité des personnes proches aidantes et 

les impacts positifs que peuvent apporter de simples 

gestes de bienveillance. Selon Nathalie Pépin, du CABB, 

il s’agit d’une première en littérature sur le sujet de la 

proche aidance.

Le conte est une initiative de l’Association des 

personnes proches aidantes de Bécancour – Nicolet-

Yamaska (APPABNY) et du Centre d’action bénévole de 

la MRC de Bécancour (CABB). C’est dans le cadre de la 

semaine nationale des personnes proches aidantes que 

le lancement s’est fait. D’ailleurs, chaque année, l’Asso-

ciation organise une activité de sensibilisation.

La semaine nationale des proches aidants, qui 

se déroulait cette année du 7 au 13 novembre, se 

tient sous le thème de la reconnaissance des proches 

aidants. « On offre des services aux personnes proches 

aidantes, mais notre mission va bien au-delà. La sen-

sibilisation à la proche aidance des jeunes et moins 

jeunes est également un de nos objectifs, et ça faisait 

longtemps que nous souhaitions développer un outil 

capable de mettre en mots et en images ce qu’est un 

proche aidant », explique Véronique Mergeay, coordon-

natrice de l’APPABNY.

«  Nous avons proposé l’idée d’un conte pour 

enfants, et Mme Montour s’est tout de suite sentie inspi-

rée. C’est comme cela que le projet a vu le jour », précise 

Sonia Lauzon, directrice du CABB.

Le projet ne s’arrête pas là, car il faut désormais 

atteindre les jeunes avec le conte. Pour ce faire, des 

copies de l’album seront offertes à l’ensemble des 

écoles primaires du territoire des MRC de Bécancour 

et Nicolet-Yamaska ainsi qu’aux bibliothèques muni-

cipales du secteur. Les gens pourront se procurer une 

copie du livre en contactant l’APPABNY ou le CABB, ou 

encore à la Librairie Poirier de Trois-Rivières. En tout, 

3000 copies ont été produites.

LA PLUME DE NANCY MONTOUR

Pour Nancy Montour, ce projet de conte sur la 

proche aidance est arrivé comme un cadeau. « Ça a 

été magique! Parfois, trouver une idée, ça peut être 

long, et une commande ce n’est pas facile. Ça peut être 

effrayant du côté créatif! Mais le conte s’est fait facile-

ment. Je me suis réveillée en pleine nuit en pensant au 

Petit Chaperon rouge, réalisant qu’elle est une proche 

aidante », raconte Mme Montour.

« J’ai repris le loup du Petit Chaperon rouge pour 

parler de la proche aidance. J’aime que ça se fasse 

naturellement et que ce ne soit pas quelque chose 

qu’on martèle, mais après, ça te reste dans le cœur un 

petit peu », ajoute Mme Montour. En plus du loup et de 

Petit Lapin, on retrouve dans l’histoire la famille lapin, un 

écureuil et un raton-laveur.

« À la fin, il y a une petite réflexion qui dit que tout 

le monde peut avoir besoin d’aide dans la vie et que la 

proche aidance, c’est une histoire de cœur, parce qu’il 

faut d’abord être un proche aimant », conclut l’autrice.

Sonia Lauzon, 
directrice du 
CABB, et 
Véronique 
Mergeay, 
coordonnatrice 
de l’APPABNY. 
Stéphanie Paradis

STÉPHANIE PARADIS grands à la proche aidance. C’est grâce à la plume de personnes proches aidantes de Bécancour – Nicolet-

Un conte jeunesse pour sensibiliser 
les petits à la proche aidance

DONALD MARTEL
Député de Nicolet-Bécancour

JE SUIS LÀ

POUR VOUS!

Je veux maintenir des 
contacts étroits et directs 
avec les élus municipaux

Les élections municipales sont mainte-
nant chose du passé. Dans l’ensemble 
des municipalités regroupées au sein de 
la circonscription de Nicolet-Bécancour, 
de nombreuses personnes ont vu leurs 
responsabilités reconduites, soit comme 
maires, mairesses, conseillers ou conseil-
lères et je les en félicite. J’adresse égale-
ment mes félicitations aux nouveaux élus 
que je me ferai un devoir de rencontrer 
en personne au cours des prochaines 
semaines.

En fait, maintenir des contacts étroits et 
directs avec l’ensemble des élus locaux 
est particulièrement important pour 
moi. Je tiens évidemment à être tenu 
au courant de leurs priorités et de leurs 
attentes pour entre autres savoir ce que 
je peux faire pour les aider. 

Toutefois, je veux également que les 
représentants des diverses municipalités 
comprennent la vision que j’ai en tête 
pour assurer la vitalité et l’essor de nos 
collectivités. Je veux leur parler, discuter, 
échanger, argumenter avec eux, dans un 
souci de nous entendre sur les moyens 
à prendre pour atteindre nos objectifs. 
C’est pour cela que je trouve si important 
de maintenir un dialogue productif avec 
les élus municipaux. La collaboration de-
vient beaucoup plus facile lorsque nous 
sommes sur la même longueur d’onde 
sur ce que nous essayons d’accomplir.

Pour y arriver, je m’assure de pouvoir 
tous les rencontrer à intervalles régu-
liers. Je peux d’ailleurs compter sur la 
présence de deux attachés politiques 
qui se partagent l’ensemble du territoire 
pour assurer le maintien des bonnes 
communications avec les municipalités : 
Michel Gagnon s’occupe des municipa-
lités regroupées au sein de la MRC de 
Nicolet-Yamaska et Jean-François Bien-
venue est présent du côté des municipa-
lités de la MRC de Bécancour. Enfin, je 
demeure disponible en tout temps pour 
parler à chaque élu qui le désire et pour 
le rencontrer en personne à sa demande.

En conclusion, je suis fermement 
convaincu que c’est en travaillant en 
équipe qu’on pourra assurer la vitalité à 
long terme de nos localités rurales.

Suivez notre député! 

819 233-3521 • 1 855 333-3521
donald.martel.nico@assnat.qc.ca
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Entreprises, organismes 
et municipalités, contactez votre 
SADC pour de l’accompagnement 

un choix 
+ économique
+ social
+ environnemental

Innover 
et  
rayonner

Continuer 
comme

avant

Le développement durable
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SAINT-CÉLESTIN
VIVRE À

Bienvenue!Bienvenue!
PAROISSE ET VILLAGE

Fait historique
Le village et la paroisse de Saint-Célestin ont partagé quelques 

décennies d’histoire commune avant de devenir deux entités 

distinctes et autonomes le 25 novembre 1896.

Malgré qu’elles soient chacune une municipalité à part entière 

depuis ce jour, elles collaborent étroitement à certains égards.

Par exemple, la Paroisse de Saint-Célestin partage les services 

d’une bibliothèque, d’une patinoire et d’activités sportives 

variées avec la municipalité du village. Le Festival du Blé d’Inde 

est quant à lui une activité phare qui fait le bonheur des résidents 

des deux secteurs.

Le village et la paroisse ont chacun leur propre conseil municipal.

■PAROISSE

POPULATION
616

MAIRE
Marco Boucher

■VILLAGE 
(anciennement Annaville)

POPULATION
886

MAIRE
Raymond Noël

RÉGION 
ADMINISTRATIVE
Centre-du-Québec

MRC
Nicolet-Yamaska

Marco Boucher, maire de la Paroisse Raymond Noël, maire du Village

Très heureux temps
des Fêtes à tous!

Merci de nous faire confiance 
tout au long de l’année.

Usine de transformation
de bois de pruche et de pin.

Vous trouverez chez nous tout
ce qu’il faut pour réaliser

vos projets, grands ou petits.

Service de livraison!

Toupin et Fils inc.

St-Célestin 

819 229‑1216
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BOUTIQUE EN LIGNE
Faites vos achats pour Noël!

SC Performance Karting 819 383-2975819 383-2975
200, Jean-Clermont, St-Célestin www.scperformance.ca

LOCATION DE KARTS – FORFAITS – BISTRO – LAPPING – COURS DE PILOTAGE 
VENTE  ACHAT – NEUF/USAGÉ – CHÂSSIS – MOTEUR ACCESSOIRES DE KARTING

SERVICE MÉCANIQUE

Bistro BarBistro Bar

- Parties de hockey sur 

nos écrans. 

- 5 à 7 entre amis ou 

confrères de travail. 

- Forfait course et repas 

pour des événements 

corporatifs. 

- Partys de Noël. 

- Et encore plus.

Relais motoneige

Menu fondue chinoise ou côtes levées sur réservation de décembre à mars
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La municipalité de  Saint-Célestin  Village est 

certes toute petite, avec son 1,5 kilomètre carré 

de superficie, mais chaque centimètre carré – ou 

presque ! – est animé...

Le  Festival du blé d’Inde, les soirées  Patin en 

lumière, les différents tournois de  balle-molle, vol-

leyball et  hockey-bottine, les activités variées de 

la bibliothèque municipale  Claude-Bouchard, les 

 Jeudis en chansons et l’implantation, l’hiver dernier, 

d’une piste de ski de fond, raquettes et  Fat  Bike d’en-

viron 10 kilomètres ne sont que quelques exemples 

de la panoplie d’activités qui s’y déroulent à travers 

les saisons.

Toute cette animation repose en bonne partie 

sur de l’implication bénévole exceptionnelle. «  Nous 

avons des équipes de bénévoles passionnés et 

chevronnés. D’ailleurs, nous profitons de l’occasion 

pour leur adresser publiquement nos plus sincères 

remerciements pour leur implication collective et 

individuelle », souligne la municipalité.

Outre ses bénévoles, une autre force de 

 Saint-Célestin  Village est son positionnement géogra-

phique de choix. En effet, elle est postée en bordure 

de l’autoroute 55, ce qui en fait un lieu attrayant pour 

les entreprises souhaitant s’établir à un endroit straté-

gique. Plusieurs l’ont d’ailleurs compris puisqu’un bon 

noyau d’entreprises manufacturières diversifiées sont 

déjà établies au  Village. À elles s’ajoutent de nombreux 

commerces et entreprises de services de proximité 

oeuvrant dans les secteurs névralgiques d’une com-

munauté, tels l’alimentation, la restauration, l’essence 

et la mécanique automobile et agricole.

Cette vitalité se transpose également chez les 

organismes communautaires présents sur le terri-

toire, lesquels offrent une panoplie de services et 

activités pour le  mieux-être de l’ensemble du milieu. 

En appui à cela, la municipalité déploie plusieurs 

efforts pour améliorer la qualité de vie globale de 

ses citoyens et embellir le milieu.

Une attention particulière est par ailleurs accor-

dée aux infrastructures municipales. D’ailleurs, 

2021 s’est avérée une très grosse année en termes 

d’investissements à ce chapitre, fait savoir la muni-

cipalité : «  Nous avons procédé à l’acquisition du 

bâtiment détenu par la  Caisse  Desjardins  Godefroy 

et y avons réalisé des travaux de rénovation d’enver-

gure afin d’y aménager notre nouvel  Hôtel de ville. 

Nous avons également procédé à la construction 

d’un garage municipal et rénové notre entrepôt 

existant. Ces projets ont bénéficié d’une aide finan-

cière du  Gouvernement du  Québec par le biais du 

programme  Réfection et construction des infras-

tructures municipales (RÉCIM) représentant 65 % des 

coûts admissibles ».

Parmi les autres projets en cours, la municipalité 

en est à finaliser son projet de mise aux normes de 

ses ouvrages d’assainissement des eaux usées qui, 

elle l’espère, devrait être complété d’ici la fin du prin-

temps 2021. «  Nous procéderons dans les prochaines 

semaines à un appel d’offres pour l’embauche d’une 

firme d’ingénierie qui aura pour mandat de procéder 

à la conception et à la réalisation des plans et devis 

pour la transformation de nos étangs actuels (non 

aérés) en étangs aérés. »

La concrétisation de ce projet permettra à la 

municipalité de poursuivre ses démarches visant à 

favoriser le développement résidentiel entreprises il 

y a quelques années, dans l’espoir d’attirer de nou-

velles familles. Ce projet a également été jugé priori-

taire par le  Gouvernement du  Québec et fera l’objet 

d’une aide financière pouvant représenter 85 % des 

coûts admissibles.

Enfin, dans les projets à venir, mentionnons la réa-

lisation de travaux de renouvellement de conduites 

d’aqueduc, d’égout pluvial et d’égout sanitaire sur 

une portion de la rue  Marquis en 2022. La munici-

palité projette également d’agrandir le parc situé à 

l’intersection principale et de construire un jeu d’eau.

L’activité « Patin en 
lumière » est très 

prisée. (Photo courtoisie)

Un village animé et accueillant
Saint-Célestin Village

SAINT-CÉLESTINVIVRE À

Le Village de Saint-Célestin a été fondé le 25 novembre 1896 et compte 

une population de 886 habitants selon le Décret de population 2021. L’une 

des principales forces de notre municipalité est sans contredit son posi-

tionnement géographique, à proximité de l’autoroute 55 et à mi-chemin 

des principaux pôles économiques que sont les villes de Trois-Rivières, 

Drummondville et Victoriaville.

L’animation des activités culturelles et sportives dans les petites muni-

cipalités rurales repose en très grande partie sur des équipes de bénévoles 

passionnés et chevronnés et c’est le cas aussi dans notre municipalité. Nous 

profitons de l’occasion afin de leur adresser nos plus sincères remerciements 

pour leur implication collective et individuelle.

Le Festival du blé d’inde, les soirées Patin en lumière, les différents tour-

nois de balle molle, de volleyball et de hockey-bottine, les activités animées 

de la Bibliothèque municipale Claude-Bouchard, de même que les Jeudis 

en chansons sont de très bons exemples de la panoplie d’activités qui se 

déroulent dans notre municipalité. Nouvellement implantée l’hiver dernier, 

une piste de ski de fond, raquettes et Fat Bike d’une longueur approximative 

de 10 km devrait être également de retour l’hiver prochain.

Nouvellement déménagé au : 570, rue Marquis, Saint-Célestin, J0C 1G0 | 819 229-3642

Pascale Lamoureux, 

directrice générale

Marc Arseneault, 

conseiller municipal 

Poste #4

Sylvain Lamothe, 

conseiller municipal 

Poste #1

Mario Leblanc, 

inspecteur municipal

Louise Mc Mahon, 

conseillère municipale 

Poste #5

Yvon Parenteau, 

conseiller municipal 

Poste #2

Luce Colbert, 

secrétaire-

réceptionniste

Olivier Lemire, 

conseiller municipal 

Poste #6

Denis Croteau, 

conseiller municipal 

Poste #3

Saint-Célestin – Village, une municipalité pleine de vie

Merci !
Au nom des membres du conseil 

municipal, permettez-moi de 
vous remercier pour la confiance 
que vous avez renouvelée à notre 

endroit lors des dernières élections 
générales qui se sont déroulées cet 
automne. Soyez assurés que nous 
entreprenons ce nouveau mandat 

avec le même enthousiasme.

Nous avons toujours la même 
priorité, soit celle de bien vous 

servir. Assurer une saine gestion 
de nos finances publiques 

est également l’une de nos 
constantes préoccupations.

Vous êtes le cœur 
de notre développement ! 

Ensemble, poursuivons 
vers l’avant !

Raymond Noël, Maire

>335402
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Des terres généreuses, des rangs pittoresques, 
des gens de cœur : voilà ce qui caractérise la 
 Paroisse de  Saint-Célestin.

Dans ce coin de pays totalisant 77,7 kilomètres 

carrés, l’agriculture prédomine. On y retrouve un 

milieu de vie tranquille, situé non loin des grands 

centres urbains que sont  Trois-Rivières,  Victoriaville 

et  Drummondville.

La dévitalisation a été un enjeu majeur dans les 

dernières années, comme ailleurs dans la région. 

Mais la municipalité estime qu’avec l’implication et 

la mobilisation de ses citoyens, la tendance peut se 

renverser. «  Le travail de nos ancêtres bâtisseurs nous 

confirme qu’il est possible de bâtir notre avenir de 

demain. Nous avons la chance, à  Saint-Célestin, d’être 

bien positionnés géographiquement, donc profitons 

de cette opportunité pour garder notre municipalité 

prospère et en santé »,  fait-elle valoir.

Cette prospérité passe notamment par le déve-

loppement du  Parc industriel, déjà bien entamé, 

mais aussi par une bonne gestion des finances de 

la municipalité. Les élus y veillent. Ils s’assurent que 

les projets qui prennent forme soient exploités à leur 

plein potentiel. Ils se sont d’ailleurs donné comme 

mission de conserver un taux de taxation respec-

table et avantageux, tout en maintenant les services 

et les infrastructures en bon état.

À ce chapitre, les priorités ciblées par la 

municipalité sont l’entretien des routes et l’accès, 

pour tous, à l’eau potable. «  Dans certains endroits de 

notre municipalité, l’accès à l’eau potable est difficile. 

Donc, dans les prochaines années, une mobilisation 

commune devra être envisagée pour offrir à tous 

cette richesse inestimable », partage la municipalité.

SÉCURITÉ ET QUALITÉ DE VIE
Ayant à cœur la sécurité de tous ses citoyens, 

 Saint-Célestin  Paroisse s’est dotée, en 2006, d’un 

service incendie devenu pleinement autonome 

trois ans plus tard. Aujourd’hui, la brigade compte 

16 pompiers à temps partiel, dont près du tiers sont 

en poste depuis la première année.

La municipalité est aussi soucieuse d’offrir 

une belle qualité de vie à ses résidents. L’OTJ de 

 Saint-Célestin et ses bénévoles y contribuent acti-

vement en offrant plusieurs services et activités 

aux citoyens de la  Paroisse et du  Village, avec lequel 

la municipalité partage certaines infrastructures, 

comme une bibliothèque, une patinoire couverte et 

divers plateaux sportifs.

La préservation du milieu de vie paisible qui fait 

la renommée de  Saint-Célestin  Paroisse constitue 

une autre priorité, tout comme la préservation du 

patrimoine rural qui se traduit, visuellement, par le 

renommé pont couvert Étienne  Poirier, construit en 

1905 et enjambant la rivière  Blanche.

Une terre nourricière et des gens fiers
Saint-Célestin Paroisse

Vue aérienne de 
Saint-Célestin Paroisse. (Photo 

courtoisie - MRC de Nicolet-Yamaska)

Le pont couvert Étienne-
Poirier enjambe la rivière 

Blanche à Saint-Célestin 
Paroisse. Il a été construit 

en 1905. (Photo courtoisie)

SAINT-CÉLESTINVIVRE À
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Venez visiter notre municipalité, vous y découvrirez un endroit paisible et charmant.  
Notre communauté est unie et il fait bon y vivre. 

Nous nous unissons pour vous souhaiter la bienvenue!

Municipalité de la paroisse de Saint-Célestin

NOS ATOUTS:
Parc industriel 
compétitif

Service incendie 
à niveau

Agriculture 
florissante

Proximité de 
l’autoroute 55

510, rue Marquis, St-Célestin (QC), J0C 1G0   
info@saint-celestin.net   819 229-3745   www.municipalites-du-quebec.com/st-celestin

Marco Boucher
Maire

Sandra St-Amour
Siège 1

Jocelyn Proulx
Siège 2

Mireille Lemay
Siège 3

Mathieu Filion-Beauchamp
Siège 4

Tommy Richard
Siège 5

François Chabot
Siège 6

Donald Brideau
Direction générale

Bienvenue !Bienvenue !
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Fermée en 2017 en raison de problèmes structu-
raux, démolie en 2019 puis reconstruite, l’école 
primaire de Saint-Célestin Village a rouvert ses 
portes en août dernier.

Près de 200 élèves la fréquentent. Il s’agit 

d’une école inclusive, c’est-à-dire que les élèves 

ayant des besoins spécifiques y côtoient les 

élèves des classes régulières et socialisent avec 

eux afin de favoriser le développement de leurs 

sentiments d’appartenance, d’ouverture et 

d’acceptation.

L’école compte 16 classes, dont 8 adaptées 

pour les élèves handicapés ou en difficulté 

d’adaptation ou d’apprentissage (HDAA). Elle 

est aussi dotée de deux gymnases, d’une salle 

carrefour d’apprentissages, d’une cafétéria, d’un 

local de relaxation, d’un local de stimulation sen-

sorielle et de différents locaux de travail pour le 

personnel et les partenaires.

Sa construction a coûté 12 M$ (taxes incluses). 

À cela s’ajoute une somme de 3 M$ en honoraires 

professionnels, achat de mobilier et autres.

La nouvelle école primaire de Saint-Célestin. (Photo Le Courrier Sud – Suzanne Blanchette)

Une école primaire 
flambant neuve

SAINT-CÉLESTINVIVRE À

Sceller, isoler

insonoriser, garnir
de toutes les formes et de toutes les façons

Vaste gamme de matériaux adaptés à vos besoins de scellement, 

d’isolation, de garniture, ainsi qu’à toute autre application spécifique à 

votre domaine d’activité.

Notre équipe de conseillers est là pour répondre à vos questions.

Contactez-nous!Contactez-nous!

Industries Pro-Tac inc.

445, Rue Jean Clermont, Saint-Célestin • 819 229-1288 • 1 800 267-7332

www.protac.cawww.protac.ca
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Depuis plus de 5 ans que j’ai le privilège de servir 
les gens de ma région. Je tiens à vous remercier 
pour la confiance que vous m’accordez.

Mon équipe se joint à moi pour 
vous souhaiter un

joyeux temps des Fêtes !joyeux temps des Fêtes !

Absents sur la photo : Yves et Olivier

N’HÉSITEZ PAS À DEMANDER UNE 

SOUMISSION GRATUITESOUMISSION GRATUITE
Peu importe votre secteur d’activité : 

agricole, commercial, industriel, institutionnel ou résidentiel… 
Notre efficacité demeure la même, notre expertise est vaste 

et notre rigueur au travail incomparable.
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 MARIE-EVE  VEILLETTE
meveillette@icimedias.ca

 SAINT-WENCESLAS. Mia vit au  Centre-du-Québec, dans la 
ruche numéro 7 de  Monsieur  Antoine. Elle fait la rencontre de 
 Coco, un ver de terre qui travaille fort pour maintenir la terre en 
bonne santé. Ensemble, ils initient les enfants au rôle essentiel 
qu’ils jouent en matière d’agriculture et d’environnement.

Ces personnages sont issus de l’imagination de  Madeleine 

 Lacourse-Désilets, de  Saint-Wenceslas. Cette  grand-mère de 80 ans 

vient tout juste de publier «  Mia découvre… », un conte pour enfants 

inspiré par sa passion pour l’agriculture biologique et biodynamique.

Son défunt mari et elle ont adopté ce type de culture il y a 35 ans, 

avant de collaborer à la mise sur pied de la  Fromagerie L’Ancêtre en 

1992, avec huit autres producteurs laitiers biologiques. Un pari auda-

cieux à l’époque, mais plein de sens aujourd’hui.

C’est d’ailleurs « pour qu’ils se souviennent que  Germain, leur père 

et  grand-père, a su innover en choisissant une agriculture respectueuse 

de l’environnement » que  Madeleine  Lacourse-Désilets dédie son livre à 

ses quatre enfants et ses sept  petits-enfants.

«  Mia découvre… », publié aux Éditions  La  Roupille, est son premier 

livre à se retrouver en librairie. Toutefois, l’autrice a plusieurs autres his-

toires à son actif. Lorsqu’elle était enseignante, elle en a écrites pour 

ses élèves du primaire. Elle a également mis sa plume au service de 

la  Fromagerie, tout comme sa grande créativité, qui a fait naître bon 

nombre d’activités dédiées aux enfants : vidéos, mascotte, pièces de 

théâtre et marionnettes, entre autres.

La naissance de son  petit-fils  Antoine, il y a bientôt cinq ans, lui a 

fait redécouvrir le plaisir des livres pour enfants. «  Je suis bénévole dans 

une bibliothèque et j’ai cherché des contes pour  Antoine. Je n’ai pas 

trouvé d’histoires qui expliquent les cycles de la nature », raconte celle 

qui croit mordicus qu’il est essentiel de comprendre le fonctionnement 

de la nature pour vouloir la protéger. De l’information qui, selon elle, 

devrait être inculquée dès le jeune âge.

Elle a donc repris sa plume pour pallier cette lacune… et profité 

de l’occasion pour faire un beau clin d’œil à son  petit-fils en créant un 

univers qu’il reconnaîtra : «  Les personnages portent des noms qui lui 

seront familiers », souligne  Mme   Lacourse-Désilets : le sien, bien sûr, 

de même que celui de sa petite amie  Mia, de sa mère  Martine, de sa 

sœur  Daphnée, de son père  Pascal, ou encore de cette chère madame 

 Françoise, une dame bien réelle de  Saint-Wenceslas.

Le livre a pris vie avec les illustrations de  Mario  Bédard, un ami de la 

famille. Il est en vente chez  Renaud-Bray de même que sur leslibraires.

ca, et peut être commandé en bibliothèque. L’autrice sera présente 

ce samedi 4 décembre au  Marché de  Noël de  Saint-Wenceslas pour y 

vendre son œuvre.

Madeleine 
Lacourse-

Désilets et son 
livre «Mia 

découvre…». 
(Photo Marie-Eve Veillette)

Mia et Coco, héros de l’agriculture biologique… 
et de Madeleine!

CULTURE
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TÉLÉCHARGEZ
NOTRE APPLICATION

MOBILE

RETOURSRETOURSRETOURS

DE RETOUR 

POUR VOS
DE RETOUR 

POUR VOS
DE RETOUR 

POUR VOS
DE RETOUR 

POUR VOS

819 293‑4011

C’EST LA FÊTE AU 
MARCHÉ DE NOËL

4-5, 11-12 ET 18-19 DÉC. 
DE 10 H À 15 H

LA PLACE POUR TROUVER 
VOS PRODUITS 

ET CADEAUX LOCAUX

Ce projet a été financé par le ministère de l’Agriculture, des Pêcheries 
et de l’Alimentation dans le cadre du Programme d’appui au 
développement de l’agriculture et de l’agroalimentaire en région
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Marché de  Noël de 
 Saint-Wenceslas
Le 4  décembre prochain, 30  expo-

sants de la région seront à l’église de 

 Saint-Wenceslas de 10 h à 16 h pour pré-

senter une belle variété de produits locaux : 

 paniers-cadeaux, produits d’alimentation, 

gravure, tricot, joaillerie, et encore plus. 

C’est un  rendez-vous !

La  Collective
des femmes
de  Nicolet
et région
Causerie gratuite avec inscription tous les 

mercredis de 13 h 30 à 16 h au 690  Mgr  Panet 

à  Nicolet. Le 8 décembre : «  Et puis après », 

par  Blandine  Soulmana. Inscription obliga-

toire avant le 6 décembre midi. Téléphone : 

819 293-5958 ou 1 855 293-5958.

AGENDA COMMUNAUTAIREPETITES  ANNONCES  CLASSÉES

Un seul numéro 1 866 637-5236

SAAQ-SAAQ-SAAQ Vic-
time d’un accident auto-
mobile? Vous avez des 
blessures? Contactez-
nous. Consultation gra-
tuite. M. Dion Avocats 
tél 514-282-2022 
www.sossaaq.com

POULETS de grain  
de 7 à 10 lbs, gra-
de A, gelés et em-
ballés sous vide et 
poulet coupés en 
2. Commandez 

maintenant, livrai-
son comprise. 
450-375-4696    
450-777-2096

Ana Médium, spécialiste des 
questions amoureuses de-
puis 25 ans. Le secret des 
rencontres positives, la mé-
thode pour récupérer son ex 
et des centaines de couples 
sauvés durablement, répon-
ses précises et datées. Tél.: 
450-309-0125

TÔLES à couverture à lam-
bris de couleur/ galvanisés 
La longueur que vous dési-

rez.  819-221-5429

CONTACTS directs et rencon-
tres sur le service #1 au Qué-
bec!  Conversations, rencon-
tres inattendues, des aventu-
res inoubliables vous atten-
dent.  Goûtez la différence! 
Appelez le 438-899-7001 
pour les écouter, leur parler, 
ou, depuis votre cellulaire fai-
tes le #(carré)6920.  (des 
frais peuvent  s’appliquer). 
L’aventure est au bout de la 
ligne. www.lesseductrices.ca

SOLUTIONS À L’ENDET-
TEMENT. Restez à la mai-
son! Tout se fait en ligne. 
Reprenez le contrôle. No-
tre expertise en matière 
de faillite et de proposi-
tion de consommateur 
est là pour vous. Consul-
tation gratuite. MNP Ltée, 
Syndics autorisés en in-
solvabilité à Drummond-
ville (819-479-0529) et 
V i c t o r i a v i l l e 
(819-751-0005).

ATTENTION! ATTENTION! 
Besoin d’une auto. Problème 
de crédit? C’est fini. Aucune 
enquête de crédit. Finance-
ment sur place. Voiture, ca-
mion, van. Léger dépôt re-
quis. Robert Cloutier Autos 
450-446-5250 ou 
5 1 4 - 8 3 0 - 0 0 9 8 
1-888-446-5250 www.ro-
bertcloutierautos.com

BOIS de chauffage, 100$ la  
corde, secteur Nicolet.   
819-293-9380

310 Divers à vendre

424 Astrologie/occultisme

985 Autos à vendre

484 Services divers370 Matériaux de construction 585 Services financiers divers

485
Agence de rencontre 

avec permis

365
Poêle / fournaise /

bois de foyer

À JAMAIS DANS
NOS COEURS
InMeMorIaM.ca

vosclassees.ca

Nous partageons 

votre chagrin 

en ces moments difficiles

LOGEMENTS

SINCÈRES
REMERCIEMENTS

À vous toutes et tous qui nous avez témoigné 
votre affection, votre amitié, votre sympathie 
lors du décès de : 

MME SIMONE
DUPUIS
THERRIAULT
survenu le 28 octobre 2021

Soyez remerciés 
chaleureusement 
pour le réconfort 
que vous nous avez 
apporté.

Ses enfants
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Visitez le rabaischocs.com pour prendre connaissance de ces offres limitées.

à petits prix!

Pensez offrir un 
cert ificat-cadeau 
RABAISCHOCS 

pourpour

Noël!Noël!

DES CENTAINES
d’offres exclusives!

Certificats cadeaux de vos 

marchands locaux à petits prix.

ÉCONOMISEZ EN 

4 ÉTAPES FACILES!

1 VISITEZ

2 ACHETEZ EN LIGNEACHETEZ EN LIGNE
les les CERTIFICATS-CADEAUXCERTIFICATS-CADEAUX
des marchands locauxdes marchands locaux

3 RECEVEZRECEVEZ
vos vos CERTIFICATS-CADEAUXCERTIFICATS-CADEAUX
par courrielpar courriel

4 DÈS LE LENDEMAIN,DÈS LE LENDEMAIN,
UTILISEZUTILISEZ vos vos CERTIFICATSCERTIFICATS
pour acheter chez vos pour acheter chez vos 

marchands marchands locaux!locaux!
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20$

8$

OBTENEZ

POUR

CERTIFICAT-CADEAU

UNE ENTRÉE 
JOURNALIÈRE ADULTE

10$

5$

OBTENEZ

POUR

OFFICE MUNICIPAL

D’HABITATION DE LA 

VILLE DE BÉCANCOUR

« LOGEMENTS À LOYER MODIQUE »

Inf.: 819 222-5628 (jour)

Selon critères d’admissibilité

Logement famille

Secteur Plateau Laval: 4½ - 5½  - 6½ 

Pour personnes retraitées autonomes (50 ans et plus)

Bécancour : 3½ et 4 ½ au rez-de-chaussée et à l’étage 
St-Grégoire : 3½ et 4 ½ au rez-de-chaussée et à l’étage
Ste-Gertrude : 3 ½ à l’étage
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Au CIUSSS MCQ-Centre Christ-Roi de Nicolet, le 
22  octobre 2021, est décédé à l’âge de 85  ans, 
M.  Léonce Beauchemin, époux de Mme Gisèle Nourry, 
demeurant à Nicolet.

La famille accueillera parents et ami(e)s au Centre 
funéraire J.N. Rousseau au 770, boul. Louis-Fréchette, 
Nicolet, J3T 1V5. Heure d’accueil : le samedi 6 novembre, 
à partir de 11  h. Les funérailles seront célébrées le 
samedi 6 novembre 2021, en la Cathédrale de Nicolet, 
à 14h30. L’inhumation aura lieu au cimetière de 
Ste-Monique.

Il laisse dans le deuil son épouse Gisèle Nourry ; 
ses enfants : Isabelle (André Dugré), Yolande (Paul 
Richer) et Christine ; ses petits-enfants : Florence et 
Julia Richer-Beauchemin, Raphaël et Félicia Poirier 
et leur conjoint(e) ; ses frères et sœurs : Margot (feu 
Charles Boucher), Jean-Marie, père Eudiste, Monique 
(feu Roland Duval), Jean-Noël (feu Mariette Nourry), 
Edouard (Thérèse Mathieu) ainsi que plusieurs beaux-
frères, belles-sœurs, neveux, nièces, cousins, cousines 
et ami(e)s. L’ont précédé ses sœurs : Madeleine (feu 
Gérard Beaudin) et Louisette.

La famille désire remercier Dr Luc Bouvet, Dr Javier 
Garcia et tout le personnel du Centre Christ-Roi de 
Nicolet pour les bons soins prodigués.

Toute marque de sympathie peut se traduire par des dons 
à la Fondation Douglas pour les personnes souffrant de 
maladies mentales. https://fondationdouglas.qc.ca/

À l’Hôtel-Dieu de Sorel, le 19  novembre 2021, est 
décédé à l’âge de 77 ans, M. Michel Pépin, époux de 
feu Lucie Rouillard, demeurant à Sorel-Tracy, natif de 
Nicolet, fils de feu Paul Pépin et de feu Rolande Bégin.

La famille accueillera parents et ami(e)s au Centre 
funéraire J.N. Rousseau, 770, boul. Louis-Fréchette, 
Nicolet, J3T 1V5. Heure d’accueil : le samedi 4 décembre, 
à partir de 9 h. Les funérailles seront célébrées le samedi 
4 décembre 2021, au Mémorial du Centre funéraire J.N. 
Rousseau, à 11 h.

Vous pourrez également assister à celle-ci, via le web, 
en simultané ou en rediffusion à l’adresse suivante : 
https://funeraweb.tv/fr/diffusions/41357

L’inhumation aura lieu au cimetière de Nicolet.

Il laisse dans le deuil sa compagne Jacinthe Dupuis (feu 
Bertrand Cardin) et ses fils : Frédéric et Olivier Cardin et 
leur famille ; sa sœur Christiane Pépin (Jacques Côté) ; 
ses belles-sœurs : Pauline Rouillard (Lionel St-Onge) et 
Hélène Rouillard (André Lemire) ; ses tantes : Thérèse, 
Françoise et Esther Pépin ; ses filleules : Marie-Noëlle 
Côté et Judith Lemire ainsi que plusieurs neveux, nièces, 
cousins, cousines et ami(e)s.

La famille désire remercier le personnel de l’Hôtel-Dieu 
de Sorel pour les bons soins prodigués ainsi que Rachel 
Bergeron pour son aide précieuse.

Toute marque de sympathie peut se traduire par des 
dons à la Fondation de l’Hôtel-Dieu de Sorel.

M. MICHEL 
PÉPIN
1944-2021 
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Centre funéraire J.N. Rousseau
Renseignements : 819 293-4511
info@jnrousseau.com
www.jnrousseau.com
Entreprise membre de la C.T.Q.

AVIS DE DÉCÈS
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AVIS DE DÉCÈS

À son domicile, paisiblement entouré de l’amour des 
siens, le 22 novembre 2021, est décédé à l’aube de 
ses 77 ans M. Bertrand Allard, époux de Mme Gisèle 
Cartier, demeurant à Pierreville. Il était le fils de feu 
Armand Allard et de feu Hélène Laforce.

M.  Allard repose au Centre Funéraire Yves Houle, 
17  Lieutenant-Gouverneur Paul Comtois Pierreville. 
Heures d’accueil: le vendredi 3 décembre de 19h à 
22 h, et le samedi 4 décembre de 12h30 à 15h30. 
Les funérailles auront lieu le samedi 4 décembre à 
16 heures en l’église de St-François-du-Lac.

Outre son épouse Mme Gisèle Cartier, M. Allard laisse 
dans le deuil: ses enfants: Lucie (Pierre Bellefeuille), 
Sylvain (Isabelle Gill), Marco (Patricia Forest), Stéphane 
(Marie-Andrée Pineault) et Jacinthe (Caroline Fortin). 
Ses petits-enfants: Camille, Rosalie, Roxanne, Thaly, 
Élody, Éloi, Simon, Marie-Ange, Guillaume, Émilie-
Anne, Jeanne et Pier-Olivier. Son frère et sa sœur 
qui l’ont précédé; Céline et Paul-André. Ses frères 
et sœurs: Réjean (Lisette Gamelin), Nicole (Reynald 
Gamelin), Jean-Gilles (Lise Beaudreau), Richard 
(Georgine Gamelin), Normand (feu Maryse Fortin), 
Pierre (Michelle Larue) et Claude (Irène Alie).

Ses beaux-frères et belles-sœurs: Côme (Liette 
Cournoyer), Jean-Marc, feu Réjean (Suzanne 
Gauvin), Martin (Suzanne Tremblay), André, feu Lise 
(Jacques Boissonneault).

Il laisse également dans le deuil de nombreux neveux 
et nièces, parents et amis.

La famille remercie chaleureusement le docteur 
Karl Shooner ainsi que les intervenantes du 
service des soins à domicile du CLSC Bécancour 
–Nicolet-Yamaska pour leur dévouement et les 
soins exceptionnels prodigués à M.  Allard. Un 
merci spécial est également adressé à Monsieur 
le curé Pierre Houle pour sa bienveillance et son 
accompagnement spirituel.

Veuillez noter que les précautions liées au Covid-
19  sont toujours en vigueur ; nous demandons 
respectueusement que les participants portent un 
masque et respectent les mesures de distanciation 
physique à la fois au salon funéraire et à l’Église. 
Une réception aura lieu ultérieurement lors de 
l’inhumation.
Direction funéraire : 
Centre Funéraire Yves Houle

Tél : 819 478-0222/1800561-2881   
Téléc. : 819477-4289
www.yveshoule.com

M. BERTRAND 
ALLARD
1944-2021
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 MARIE-EVE  VEILLETTE
meveillette@icimedias.ca

 SAINT-LÉONARD-D’ASTON. Les  Broncos 
de l’école secondaire  La  Découverte sollicitent 
le soutien de la communauté par le biais d’une 
campagne de sociofinancement mise en ligne 
sur le site de laruchequebec.com.

L’équipe qui débute sa cinquième année 

dans la  Ligue de hockey préparatoire scolaire 

(LHPS) souhaite recueillir 50 000 $. Cette somme 

lui permettra d’acheter des équipements spor-

tifs et de supporter les activités hockey régu-

lières. Au moment d’écrire ces lignes, 60 % de 

l’objectif était atteint.

«  Nos  élèves-athlètes, qui sont âgés entre 

12 à 18 ans, ont besoin de vous afin de retrou-

ver un environnement sportif stimulant et des 

équipements à la fine pointe de la technologie. 

La pandémie a provoqué la fin abrupte de nos 

opérations et a eu un impact majeur sur la quali-

té du matériel et des services que nous sommes 

actuellement en mesure de leur offrir. Par ce 

projet de sociofinancement, nous voulons enca-

drer et soutenir davantage nos  élèves-athlètes 

du secondaire 1 à 5 », mentionne l’organisation 

sur la page de la campagne.

Elle précise aussi que les dons serviront 

à assurer le transport et l’hébergement des 

 étudiants-athlètes lors des parties à l’exté-

rieur, acheter du matériel d’entraînement, 

couvrir les frais d’adhésion à la  LHPS, améliorer 

ses infrastructures, financer les tournois des 

équipes pour la saison  2021-22, maintenir 

accessible le programme et recruter du person-

nel compétent spécialisé.

Elle rappelle que les  Broncos de l’école secon-

daire  La  Découverte est la seule école publique 

qui fait partie de la  Ligue de  Hockey  Préparatoire 

 Scolaire dans la région du  Centre-du-Québec. 

«  Nous voulons être capables d’offrir à nos 

élèves les mêmes services que l’on retrouve 

partout ailleurs au  Québec. C’est pourquoi, nous 

avons besoin de la mobilisation des gens de la 

 Mauricie et du  Centre-du-Québec afin d’amélio-

rer l’expérience de nos  étudiants-athlètes dans 

un environnement sain et sécuritaire. »

Les Broncos en campagne de sociofinancement

AVIS PUBLIC
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AVIS PUBLIC

LOI SUR L’AMÉNAGEMENT ET L’URBANISME, ART. 53.11

AVIS PUBLIC est, par la présente, donné par Daniel Béliveau, directeur général et secrétaire-
trésorier de la Municipalité régionale de comté (MRC) de Bécancour, que le règlement 
numéro 401 modifiant le schéma d’aménagement et de développement révisé de la MRC 
de Bécancour, est entré en vigueur le 16e  jour du mois de novembre 2021, date de la 
signification de l’avis gouvernemental approuvant ledit règlement.

Le règlement numéro 401 vise à réviser les limites des affectations pour les secteurs de 
Saint-Grégoire et de Précieux-Sang de la Ville de Bécancour afin d’intégrer deux ordonnances 
d’exclusion accordées par la Commission de protection du territoire agricole du Québec.

Tout intéressé peut contacter Mme Julie Dumont, directrice du service de l’aménagement, au 
819 298-3300 poste 234, pour obtenir une copie dudit règlement.

DONNÉ à Bécancour, ce 23e jour du mois de novembre 2021.

Daniel Béliveau

Directeur général et secrétaire-trésorier
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AVIS PUBLIC

ENTRÉE EN VIGUEUR DU SCHÉMA DE COUVERTURE DE 

RISQUES RÉVISÉ DE LA MRC DE BÉCANCOUR

AVIS PUBLIC est par la présente donné, par le soussigné, Daniel Béliveau, directeur général et 
secrétaire-trésorier de la MRC de Bécancour, à l’effet que le Schéma de couverture de risques 
révisé de la MRC de Bécancour en vertu de la Loi sur la sécurité incendie (L.R.Q., c. S-3.4) 
adopté par le Conseil de la MRC de Bécancour lors de l’assemblée du 13 octobre 2021 et tel que 
signifié par la ministre de la Sécurité publique, madame Geneviève Guilbault, entrera en vigueur 
le 1er janvier 2022.

Les schémas de couverture de risques visent à accroître la connaissance des risques d’incendie 
présents sur le territoire. Ainsi, ils permettent non seulement d’améliorer les services aux 
citoyens tout en optimisant les ressources, mais également d’offrir une couverture plus efficace 
des territoires en cas d’incendie et de faciliter le travail des intervenants du milieu.

Le document peut être consulté sur le site internet de la MRC au www.mrcbecancour.qc.ca et au 
bureau de chaque municipalité faisant partie de la MRC de Bécancour.

Fait et donné à Bécancour, ce 24 novembre 2021.

Daniel Béliveau

Directeur général et secrétaire-trésorier

CALENDRIER DES SÉANCES ORDINAIRES

POUR L’ANNÉE 2022

Conformément à l’article 320 de la Loi sur les cités et villes (RLRQ, c. C-19), AVIS PUBLIC est 

donné que le conseil municipal de Ville de Bécancour a adopté, à sa séance du 22 novembre 

2021, le calendrier de ses séances ordinaires pour l’année 2022 : 

MOIS JOUR HEURE

Janvier Lundi le 10 janvier 2022 19 h

Février Lundi le 7 février 2022 19 h

Mars Lundi le 7 mars 2022 19 h

Avril Lundi le 4 avril 2022 19 h

Mai Lundi le 2 mai 2022 19 h

Juin Lundi le 6 juin 2022 19 h

Juillet Lundi le 4 juillet 2022 19 h

Août Lundi le 1er août 2022 19 h

Septembre Lundi le 12 septembre 2022 19 h

Octobre Lundi le 3 octobre 2022 19 h

Novembre Lundi le 7 novembre 2022 19 h

Décembre Lundi le 5 décembre 2022 19 h

Ces séances se tiennent à la salle du Conseil de l’hôtel de ville situé au 1295, avenue Nicolas-

Perrot à Bécancour.

Ville de Bécancour, le 1er décembre 2021.

Me Isabelle Auger St-Yves

Greffière de la Ville

   

Avis public
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ENTRÉE EN VIGUEUR

DU RÈGLEMENT NUMÉRO 1651

AVIS PUBLIC est donné, par la soussignée, que le conseil municipal de Ville de 

Bécancour a adopté, à sa séance du 22 novembre 2021, le règlement numéro 

1651 intitulé: « Règlement modifiant le règlement de zonage numéro 334 afin
d’élargir les possibilités de mise en marché des produits agricoles résultant de
l’exploitation agricole sur place ».

Ce règlement est entré en vigueur le 25 novembre 2021, soit à la date de délivrance, par 

la Municipalité régionale de comté de Bécancour, du certificat de conformité.

Ce règlement est déposé dans les archives de la Ville à l’hôtel de ville, au 1295 avenue 

Nicolas-Perrot, Bécancour, G9H 1A1. Suite à l’ouverture partielle de l’hôtel de ville, 

toute personne intéressée peut en prendre connaissance durant les heures régulières 

de bureau, en prenant un rendez-vous pour la consultation, ou en communiquant avec 

la soussignée, par écrit, à l’adresse: ist-yves@ville.becancour.qc.ca.

Ville de Bécancour, le 1er décembre 2021.

Me Isabelle Auger St-Yves

Greffière de la Ville
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MARIE-EVE VEILLETTE 
meveillette@icimedias.ca

SAINT-LÉONARD-D’ASTON. Il y a cinq 
ans à peine, il semblait impossible aux yeux 
de Benjamin Leblanc de parvenir à accom-
plir un Ironman. «  Juste l’idée de faire une 
seule des trois épreuves du triathlon longue 
distance me paraissait un tour de force en 
soi  », confie le jeune homme originaire de 
Saint-Léonard-d’Aston.

Or, le 6 novembre dernier, il a franchi la ligne 

d’arrivée du Ironman Florida 2021 en 10:04:46, 

se classant rien de moins qu’au deuxième rang 

dans la catégorie des 18-24 ans hommes! Une 

expérience qu’il a vécue aux côtés de sa copine et 

complice Marie-Maud Côté-Rouleau, qui a quant à 

elle terminé au premier rang chez les femmes dans 

la même catégorie d’âge, se qualifiant par le fait 

même pour les Championnats du monde 2022 à 

Hawaï. Elle aussi en était à sa première expérience 

de triathlon longue distance.

Maintenant que la glace est brisée, la piqûre est 

là! Benjamin Leblanc « magasine » déjà son pro-

chain Ironman, lui qui aspire également à accéder 

aux Championnats du monde.

Le duo était prêt depuis l’an dernier à prendre 

un premier départ. « On s’était inscrit à l’Ironman 

de Mont-Tremblant l’an passé, mais il n’a pas eu 

lieu en raison de la COVID-19. Il a été reporté à 

cette année... et annulé encore une fois! On ne 

voulait pas attendre une autre année avant de le 

faire, alors on a transféré notre participation à l’évé-

nement qui se tenait en Floride. »

Benjamin et Marie-Maud sont arrivés à Panama 

City Beach cinq jours avant la tenue de l’événe-

ment pour permettre à leur corps de s’acclimater. 

« L’effort à la chaleur affecte beaucoup nos perfor-

mances. Quand on est parti, il faisait autour de cinq 

degrés Celsius ici, alors que là-bas, c’était autour de 

25 degrés. Il fallait se réhabituer [aux températures 

estivales]. »

Par ailleurs, le couple s’est avéré agréablement 

surpris par l’envergure de l’événement. « Panama 

City Beach est une petite ville. On avait l’impres-

sion que tout le monde était là pour ça. C’était fou! 

D’autant plus que c’est une période où le tourisme 

est quand même bas dans ce coin-là de la Floride. »

L’ÉPREUVE
Les conditions dans lesquelles s’est déroulé 

l’événement étaient quand même particulières. 

L’épreuve de nage se déroulait dans le golfe du 

Mexique. Les compétiteurs devaient parcourir un 

circuit en boucle autour du long quai.

« Normalement, c’est très calme. Tout le monde 

s’attendait à ce que ce soit une natation “plate”. 

Mais finalement, il y a eu de grands vents cette 

journée-là. Quand on nageait dans un sens, ça 

allait super bien mais aussitôt qu’on virait de bord, 

on se rendait compte qu’il y avait des vagues et 

qu’on avait de la difficulté à voir où l’on se dirigeait. 

C’était vraiment difficile », raconte Benjamin, ajou-

tant que de minuscules méduses étaient présentes 

dans l’eau: « On ne les voyait pas venir. Donc une 

fois de temps en temps, tu sentais une piqûre sur 

le visage ou sur les mains ».

Le vent a aussi affecté la portion vélo. « Il y avait 

des gros segments où l’on était sur de grandes 

routes, exposés à des vents de face  », rapporte 

Benjamin.

Ce dernier craignait d’être affecté par la chaleur 

rendu à la course, mais ce ne fut pas le cas. « Cette 

journée-là, il faisait dans les 20 degrés, alors c’était 

parfait. »

LE PARCOURS
Le duo est revenu de Floride plus motivé que 

jamais. « Ça fait spécial parce que lorsqu’on a com-

mencé à s’entraîner, on avait comme but de sim-

plement terminer un Ironman. Mais là, on a vrai-

ment le goût d’en faire d’autres! »

La flamme pour cette nouvelle passion est 

née à l’école secondaire La Découverte, grâce au 

professeur d’éducation physique Yannick Hubert, 

lui-même Ironman. «  Je trouvais ça totalement 

impressionnant! », admet Benjamin Leblanc, qui a 

commencé son entraînement avec ce professeur.

«  On partait vraiment de rien. Je ne faisais 

pas de vélo et je ne nageais pas vraiment. Je fai-

sais juste un peu de jogging. Tranquillement pas 

vite, on s’est mis à faire des compétitions de plus 

courtes distances. Puis, il y a deux ans, on a fait 

notre premier demi-Ironman, ma copine et moi. 

Ça s’est très bien passé. J’avais terminé 3e chez les 

18-24 ans. »

Depuis six mois, Benjamin est membre du club 

de triathlon de l’Université Laval, où il s’apprête à 

terminer sa maîtrise en informatique et à entamer, 

dès cet hiver, un doctorat dans le même domaine. 

C’est avec ce club qu’il poursuit désormais son 

développement.

Le triathlète Benjamin Leblanc, originaire de Saint-Léonard-d’Aston, a pris part à son 
premier Ironman au début du mois de novembre. Il est âgé 23 ans. (Photo courtoisie)

Rendre l’impossible possible
Benjamin Leblanc performe à son premier Ironman
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494, rue Beaudoin, Saint-Léonard d’Aston 
819 399-2193

PUBLIREPORTAGE

MARCHÉ

BLAIS & LAPIERRE

Nouvelle administration
au Marché Tradition

de Saint-Léonard-d’Aston

Le Marché Tradition de Saint-Léonard-d’Aston est 
désormais la propriété de Marcelin Lapierre et de 
sa conjointe Jenny Blais, un couple nouvellement 
établi dans la région. C’est d’ailleurs avec fébrilité et 
enthousiasme que le duo amorce ce nouveau chapitre 
de sa vie. «  On s’en vient ici pour s’établir », confie 
Marcelin Lapierre.

C’est lui qui prendra les rênes de l’entreprise au 

quotidien, sa conjointe étant enseignante. Il détient 

une grande expérience dans le commerce de détail, y 

œuvrant depuis 25  ans. M.  Lapierre a travaillé durant 

dix ans pour la bannière Canadian Tire et 15  ans avec

Tigre Géant dans plusieurs régions du Québec, dont les dix 

dernières en tant que franchisé à Montréal-Nord.

« L’an passé, on a décidé de vendre le Tigre Géant pour 

s’associer à la famille Sobey’s et prendre en charge un 

Marché Tradition. On a eu l’opportunité d’acheter celui de 

Saint-Léonard-d’Aston, et on en est bien heureux. »

Le fait de s’éloigner de la grande ville représente un retour 

aux sources pour le couple originaire de Rouyn-Noranda.

ESPRIT DE FAMILLE
Ces parents de deux enfants plongent dans l’aventure 

avec un esprit de famille très fort qu’ils souhaitent insuffler 

à leur commerce. D’ailleurs, ils perçoivent déjà l’équipe du 

Marché Tradition de Saint-Léonard-d’Aston comme une 

deuxième famille. «  Pour nous, la famille, c’est important. 

On veut que ça se reflète dans notre gestion », affirme 

M. Lapierre.

DES AMÉLIORATIONS AU COMMERCE
Les nouveaux propriétaires ont déjà fait d’importants 

investissements pour rénover les lieux et y apporter cer-

taines améliorations. Le décor intérieur a été entièrement 

revu et de nouveaux équipements ont été ajoutés. C’est à 

voir !

Mme Jenny Blais et M. Marcelin Lapierre, 
les nouveaux propriétaires


